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fous irez où l’obéis- 
peut-être, à Paris, i

|| Versailles! Vous recevra-t-on dans un hôpital déjà aménagé, 
U ou vous dressera-t-on des tentes! Ce que nous savons c’est que 
|| vous irez au devoir. C ’est que vous irez soignez des blessures 

f| et consoler des blessés. Qu’ils soient Français, Belges ou Ca- 
| nadiens, ennemis même, ces blessés, vous les traiterez avec 
| science et charité. Ah ! il y aura pour vous de beaux moments

I
™ à vivre. Et combien de temps durera votre mission d’honneur! 

C’est encore le secret de l’avenir.

Mais vous nous reviendrez bientôt, nous voulons l’espérer 
avec le pape. Et vous nous reviendrez pleins de gloire, parce 

que, nous y comptons, vous aurez donné l’exemple du respect 
de la discipline, de la bonne conduite morale et du fidèle ac­
complissement de vos devoirs religieux.

■ Et Mgr l’archevêque développe ces trois pensées, rappelant 
1 tout ce qu’il y a de force dans l’organisation disciplinaire 
I d’une armée, notant que c’est à l’armée que l’on cherche na- 
I turellement les modèles à imiter que l’on propose aux religieux 
I et aux prêtres ; il montre comme il est digne, même à la guerre, 
Id’être noble envers les faibles, les olessés, les femmes, les 
H vieillards, les jeunes filles et les enfants; il insiste pour dire 
Ique cette force morale qui permet ainsi d’être digne et noble 

■ mvers tous, c ’est encore dans la pratique des devoirs religieux 
■ lu’on la puise le plus sûrement; beaucoup de ceux qui l’écou- 
flient sont venus communier ce matin, ils portent l’Eucharistie 

■ lans leur coeur, c’est une promesse et c’est un gage; plusieurs 
I «ns doute emportent des crucifix, des chapelets et des médail-
I es ; qu’ils s’en servent, ce leur sera une bénédiction et un 
1 éconfort.

jl Enfin,’ Monseigneur dit la parole d’adieu et de bons sou­
haits. Il parle encore de l’auguste et belle mission que l’Hô- 
■ital-Laval va remplir. Il recommande à tous d’être croyants, 
■’être généreux, d’être fiers, et alors, termine-t-il, vraiment,


